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Fermeture de classes. « Le mandat démarre très, très
mal » :ces maires déjà mis en difficulté
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« Le mandat démarre très, très mal » :

ces maires déjà mis en difficulté

Dans l’Orne, et plus précisément le bocage, plus de dix postes d’enseignant doivent être supprimés.
Des décisions qui mettent systématiquement les parents et les élus en colère.

« On croit qu’on peut préserver cette classe. » Gilles Rabache, maire de Caligny garde espoir.
L’Éducation nationale a pourtant annoncé la fermeture d’une des six classes que compte le
regroupement pédagogique intercommunal. Une nouvelle qui est intervenue moins de deux
semaines après l’élection municipale. Un premier coup dur.

« Tout est remis

en cause »

La présentation de la nouvelle carte scolaire est un cadeau empoisonné pour les maires. « Le
mandat démarre très, très mal. Ma nouvelle adjointe à la scolarité tombe sur un sujet comme
ça dès le lendemain de sa prise de fonction. C’est un choc », témoigne le maire.

Antoine Gérard, son collègue et voisin de Montilly-sur-Noireau où se trouvent trois classes du RPI,
le rejoint.

Les communes s’investissent lourdement dans les écoles. Il y a le personnel, les locaux. On

avait des projets à Caligny et Montilly, on peut se poser des questions. Tout est remis en

cause.

Antoine Gérard

maire de Montilly-sur-Noireau

Les écoles, au cœur de l’attractivité des villages, étaient un sujet central pour les candidats aux
municipales. La baisse démographique et les coupes budgétaires ont pourtant souvent raison des
écoles.

« Il faut souligner la mobilisation des enseignants et des parents. Nos concitoyens sont
attachés à leur école », confie le député de l’Orne, Jérôme Nury.

Selon le maire de Caligny, la décision définitive sera prise le 10 avril. « J’en appelle à l’Éducation
nationale de regarder les choses d’un peu plus près. la menace est lourde pour l’ensemble
du territoire.»

Voir que l’école perd une classe, cela ne donne pas une image de dynamisme. Or on en a

vraiment besoin car nos communes sont attractives, il ne faut pas perdre cette attractivité.
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Gilles Rabache

maire de Caligny

« Des fermetures concentrées

sur le bocage »

Jérôme Nury, député pour quelques semaines poursuit l’action auprès des écoles de sa
circonscription. « Ce qui m’étonne un peu dans ce que l’Éducation nationale annonce, c’est
que beaucoup de fermetures sont concentrées sur le bocage. Il y a des vérifications à faire.
Sur 17 postes que doit rendre le département de l’Orne, la partie ouest, en est à 10-12 postes.
Cela fait beaucoup par rapport à la totalité dans le département. »

Il faut que l’on puisse défendre site par site selon les spécificités. Ce n’est pas

l’aboutissement, il va y avoir un processus et un recomptage pour voir comment cela se

passera en septembre. Ces actions sont tout à fait utiles, cela permet de bien regarder et être

force de proposition auprès de l’Éducation nationale.

Jérôme Nury

député

Pour Jérôme Nury, il est encore possible de sauver des classes. «L’important est de s’attacher à
ne pas fermer une classe une année avant d’en ouvrir une un an après. On demande à
l’Éducation nationale d’avoir des perspectives sur du moyen terme. »

Le député reste conscient que face au déclin démographique de l’Orne, certaines fermetures
peuvent s’expliquer. En attendant les décisions finales, les parents et les élus poursuivent leurs
actions pour sauver leur école.

Benoît Lesaulnier
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